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La résurrection de Jésus-Christ, ça sert à quoi ?  
 

En effet, je crée un nouveau ciel et une nouvelle terre. On ne se souviendra plus des premiers 

événements, ils ne viendront plus à l’esprit. Réjouissez-vous plutôt et soyez pour toujours dans 

l’allégresse à cause de ce que je crée.  

 

Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour de Dieu et la communion du Saint-Esprit soient 

avec vous tous ! Amen. 

Jésus-Christ est ressuscité des morts. C’est l’événement le plus important et le plus significatif de 

toute l’histoire humaine. Pourquoi ? Parce que, d’abord, par sa résurrection Jésus a vaincu la mort, 

l’ennemi le plus redoutable de toute l’humanité. Et puis, parce que sa résurrection n’est pas une fin 

en soi. Elle débouche sur une nouvelle vie, sur un nouvel ordre. En effet, depuis la chute d’Adam, le 

Créateur du ciel et de la terre promet de créer un nouveau ciel et une nouvelle terre où son peuple 

habitera pour toujours en paix et en joie. La résurrection du Christ est le commencement et le gage 

de la nouvelle création. Le nouveau ciel et la nouvelle terre sont le fruit de la résurrection de Jésus-

Christ. Alors, aujourd’hui, je voudrais réfléchir sur cette nouvelle création de Dieu.  

Il y a plusieurs mois, un garçon m’a posé la question, « Dieu, ça sert à quoi ? » Je vous avoue que la 

question m’a tellement étonné que, pendant quelques instants, je n’ai pas su quoi dire en réponse. 

Mais la question est bonne : « Dieu, ça sert à quoi ? » Ou bien, aujourd’hui, reformulons-la d’une 

autre façon : « La résurrection du Christ, ça sert à quoi ? » Evidemment, c’était bon pour Jésus, du 

moins je le suppose. Je suppose également que ce a été une vraie joie pour ses disciples, après qu’ils 

se soient remis du choc de le revoir ! Mais, qu’est que la résurrection du Christ nous apporte, à vous 

et à moi, aujourd’hui ?  

La question n’est pas inédite ni idiote. A l’époque concernée par la prophétie d’Esaïe, le peuple de 

Dieu était retourné dans son pays après 70 ans en exil. Il avait espéré rapidement reconstruire les 

villes, restaurer la monarchie de David, et reprendre la gloire ancienne. Mais à la place, une grande 

déception. « Ne t’irrite pas à l’excès, Eternel, et ne te souviens pas indéfiniment de notre faute ! 

Regarde donc : nous sommes tous ton peuple. Pourtant, tes villes saintes se sont transformées en 

désert : Sion est un désert, Jérusalem un endroit dévasté. Notre saint et splendide temple, où nos 

ancêtres célébraient tes louanges, est devenu la proie des flammes, tout ce que nous avions de 

précieux est en ruine. Devant tout cela, Eternel, te retiendras-tu d’intervenir ? Vas-tu garder le 

silence et nous humilier à l’excès ? »  

N’est-ce pas une façon de dire, « Dieu, ça sert à quoi ? » En réponse à cette plainte Dieu dit : « Je 

crée un nouveau ciel et une nouvelle terre. On ne se souviendra plus des premiers événements, ils 

ne viendront plus à l’esprit. Réjouissez-vous plutôt et soyez pour toujours dans l’allégresse à cause 

de ce que je crée. »  

Les Juifs qui étaient rentrés après l’exil portaient leurs regards sur le passé, sur ce qu’ils croyaient 

être le comble de leur bonheur. Mais la nostalgie nous trompe souvent. En réalité, depuis qu’Adam 

et Eve ont été chassés de la présence de Dieu, nous ignorons le vrai bonheur, celle de la présence de 

Dieu. Nous ne pouvons que nous satisfaire des conditions sur cette terre actuelle, parce que c’est 

tout ce que nous connaissons, et tout ce que nous pouvons faire.  

Nous sommes ingénieux, mais il y a de fâcheuses limites à ce que nous pouvons changer de notre 

condition. L’humanité a fait, par exemple, d’impressionnants progrès dans la médecine. Mais après 

chaque prolongement de l’espérance de vie, une nouvelle maladie se présente. Le fait de vivre 

jusqu’à 80 ans ou plus, fait que nous sommes atteints de plus de cancers que lorsqu’on mourrait à 

50 ou à 60 ans. Nos progrès technologiques ont révolutionné l’agriculture, mais nous avons 

maintenant compris que le glyphosate et tant d’autres produits chimiques nous empoisonnent, nous 
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et toute la nature. Nos centrales nucléaires produisent à merveille de l’électricité, mais que faire des 

déchets toxiques, et comment démonter une ancienne centrale ?  

La réponse de Dieu à la condition humaine, n’est pas un bouche-trou ou une réparation ; ce n’est 

pas la remise en forme et la prolongation de ce qui existe déjà. C’est plutôt une nouvelle création !  

Pensez un instant à tout ce qui est dit du nouvel ordre des choses dans le Nouveau Testament. Jésus 

annonce la bonne nouvelle du royaume et inaugure la nouvelle alliance. Il nous donne une vie 

nouvelle par la nouvelle naissance, sous le régime nouveau de l’Esprit. Il fait de chacun de nous une 

nouvelle créature, l’homme nouveau, auquel il donne le commandement nouveau. Il multiplie des 

métaphores pour expliquer cette nouveauté de vie : le vin nouveau, une pâte nouvelle, un nom 

nouveau, un cantique nouveau, la nouvelle Jérusalem. La finalité de sa mission parmi nous n’est 

rien d’autre que le nouveau ciel et la nouvelle terre qu’Esaïe a annoncé. A la fin de l’Apocalypse, le 

dernier mot que Jésus-Christ a adressé à l’humanité, Jean dit :  

Puis je vis un nouveau ciel et une nouvelle terre, car le premier ciel et la première terre 

avaient disparu et la mer n’existait plus. Je vis descendre du ciel, d’auprès de Dieu, la ville 

sainte, la nouvelle Jérusalem, préparée comme une mariée qui s’est faite belle pour son 

époux. J’entendis une voix forte venant du ciel qui disait : « Voici le tabernacle de Dieu 

parmi les hommes ! Il habitera avec eux, ils seront son peuple et Dieu lui-même sera avec 

eux. Il essuiera toute larme de leurs yeux, la mort ne sera plus et il n’y aura plus ni deuil, ni 

cri, ni douleur, car ce qui existait avant a disparu. » Celui qui était assis sur le trône dit : 

« Voici que je fais toutes choses nouvelles. » Il ajouta : « Ecris cela, car ces paroles sont 

dignes de confiance et vraies. » Ap 21.1-5. 

Jean répète pour les églises non-juives du premier siècle ce qu’Esaïe avait proclamé en d’autres 

termes aux Juifs 800 ans auparavant. Dieu n’a pas de projet de réparer et de prolonger le monde 

actuel. Son projet est un nouvel ordre où il n’y a plus de mort ! « En effet, je crée un nouveau ciel et 

une nouvelle terre. On ne se souviendra plus des premiers événements. »  

Revenons donc à notre question : « La résurrection du Christ, ça sert à quoi ? » Et bien, c’est 

justement la résurrection du Christ qui a ouvert et inauguré le nouvel ordre. Nous avons lu tout à 

l’heure que « Christ est ressuscité, précédant ainsi ceux qui sont morts. » 1Co 15.20. C’est-à-dire 

qu’en ressuscitant des morts, Jésus a déclenché le nouvel ordre. Dieu nous unis tous à ce seul 

homme Jésus-Christ afin de juger et détruire le péché en sa mort, et puis pour nous pardonner, nous 

restaurer et ressusciter tous. « Et comme tous meurent en Adam, de même aussi tous revivront en 

Christ, mais chacun à son propre rang : Christ en premier, puis ceux qui appartiennent à Christ 

lors de son retour. » 1Co 15.22-23. 

Le Nouveau Testament insiste sur ce point en multipliant ses déclarations :  

« Je ne dis rien d’autre que ce que les prophètes et Moïse ont déclaré devoir arriver : que le Messie 

souffrirait, qu’il serait le premier à ressusciter et qu’il annoncerait la lumière au peuple juif et aux 

non-Juifs. » Ac 26.22-23.  

« Il est la tête du corps qu’est l’Eglise ; il est le commencement, le premier-né d’entre les morts, 

afin d’être en tout le premier. » Col 1.18.  

« Conformément à sa grande bonté, Dieu nous a fait naître de nouveau à travers la résurrection de 

Jésus-Christ pour une espérance vivante.… Il nous sauve à travers la résurrection de Jésus-Christ 

qui est monté au ciel, a reçu la soumission des anges, des autorités et des puissances et se trouve à 

la droite de Dieu. » 1Pi 1.3 ; 3.21b-22.   

« Que la grâce et la paix vous soient données de la part de… Jésus-Christ, le témoin fidèle, le 

premier-né d’entre les morts et le chef des rois de la terre ! » Ap 1.4-5.  

En annonçant qu’il crée un nouveau ciel et une nouvelle terre, notre Père céleste parle de la 

résurrection à la fin du temps. Du début jusqu’à la fin de la Bible, le projet de Dieu est de nous 

réconcilier avec lui-même et de restaurer la vie dans sa présence qu’Adam a perdue. Cela a toujours 
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été le projet et le but de Dieu dans ses rapports avec l’humanité. La résurrection est la finalité de la 

foi chrétienne. 

Si Dieu parle d’une nouvelle création, cela exige la destruction de la première. S’il parle d’une 

résurrection, cela exige la mort du premier corps. C’est ça qui est difficile.  

Je sais, comme vous, que bien que le nouvel ordre ait débuté à la résurrection du Christ, il n’est pas 

encore abouti. Nous sommes dans un temps de transition et d’attente, dans le temps de la mort du 

premier corps et de la destruction de la première création. Nous sommes déjà changés, nous 

bénéficions déjà de la vie nouvelle sous le régime nouveau de l’Esprit, mais nous attendons la 

culmination, c’est-à-dire la résurrection, la rédemption de notre corps. Nous vivons toujours dans 

l’espérance, par la foi. Et ça n’est pas toujours facile.  

En attendant le retour de Christ, nous luttons contre les tendances du vieil homme de céder au 

péché, et surtout aux problèmes de la mort et de toutes les souffrances communes à l’humanité : un 

enfant malade ou handicapé ; la perte d’emploi ; un conflit avec un voisin ou un frère ou une sœur 

dans la foi ; le décès d’un parent ou d’un proche ami ; la destruction de ma maison ou de mon 

monument favoris par le feu ou par inondation ; tout cela me rend impatient et me fait ronchonner : 

« La résurrection du Christs, ça sert à quoi ? »  

Pour surmonter ces sombres réalités et pensées, il ne faut surtout pas tomber dans une sorte de 

nostalgie, un regret de la situation ou de la vie perdue et le vain espoir de la retrouver. Il ne faut pas 

non plus nous focaliser uniquement sur le présent en nous disant « mangeons et buvons, puisque 

demain nous mourrons ! » comme s’il n’avait pas de résurrection.  

A la place de ces actions et pensées inutiles et nuisibles, il faut nous rappeler, constamment, 

l’événement le plus important et le plus significatif de toute l’histoire humaine : la résurrection du 

Christ. Il faut nous focaliser sur l’avenir que Dieu nous prépare grâce à la résurrection du Christ. 

« En effet, je crée un nouveau ciel et une nouvelle terre. On ne se souviendra plus des premiers 

événements, ils ne viendront plus à l’esprit. Réjouissez-vous plutôt et soyez pour toujours dans 

l’allégresse à cause de ce que je crée. » 

Mes frères et sœurs, parce que Jésus est ressuscité, en ayant fini une fois pour toutes avec notre 

péché et notre mort, nous aussi allons ressusciter à la même vie ! « Comme tous meurent en Adam, 

de même aussi tous revivront en Christ. » Dieu, dit Paul, « vous a appelés par notre Evangile, pour 

que vous possédiez la gloire de notre Seigneur Jésus-Christ. » 2Th 2.14.  

La gloire de Jésus-Christ, l’assurance que Dieu crée un nouveau ciel et une nouvelle terre, qu’il fait 

toutes choses nouvelles, voilà ce qu’il faut garder constamment devant nos yeux, car c’est notre 

destin. Disons alors avec Paul, « Je fais une chose : oubliant ce qui est derrière et me portant vers 

ce qui est devant, je cours vers le but pour remporter le prix de l’appel céleste de Dieu en Jésus-

Christ. » Ph 3.13-14.  

Dieu, ça sert à quoi ? La résurrection du Christ, ça sert à quoi ? Ça sert à tout ! Ça sert à la vie 

nouvelle maintenant, et un jour à la vie éternelle. « En effet, je crée un nouveau ciel et une nouvelle 

terre.… Réjouissez-vous et soyez pour toujours dans l’allégresse à cause de ce que je crée. » 

Amen ! Viens, Seigneur Jésus !  

Que la paix de Dieu qui dépasse tout ce que l’on peut comprendre, garde votre cœur et vos pensées 

en Jésus-Christ, pour la vie éternelle ! Amen. 

Pasteur David Maffett 


